
                         

 

 

 

 

 

Éric de Laforcade 

31 mars 2022 

 

 

Cher Éric, 

C’est au nom de tous ceux de la promotion Capitaine de Belsunce que je viens te saluer cet après-midi. 

Je viens saluer le camarade, le frère d’armes et l’ami. Il y a 50 ans, précisément cette année, tu t’es engagé 

avec quelques-uns d’entre nous, décidé à servir ton pays. 

Quelques années plus tard nous nous retrouvions à Coëtquidan, à l’Ecole Militaire Inter-Armes, au sein de la 

promotion Capitaine de Belsunce.  

A Coëtquidan où, m’a écrit l’un d’entre nous, « Éric fut un camarade dont je garde un très bon souvenir et 

dont j’appréciais la discrétion, le fort sens de l’humour et le solide bon sens ». 

Un autre qui écrit : « Dans la même chambrée, je me rappelle en particulier de son don de l’improvisation ». 

Un autre encore : « je garderai un très bon souvenir de mon camarade de chambre, sa gentillesse, son humour 

et son humilité ». 

Et celui-ci : « Éric est un très bon camarade qui m’avait donné son amitié à Coët ». 

L’année suivante c’était l’école d’application à Saumur. Tu n’étais pas le dernier, loin s’en faut, à perpétuer 

les célèbres qualités d’impertinence, mais aussi de panache et d’audace du sous-lieutenant de cavalerie.  

Et puis ce fut la grande aventure et le service comme officier, de régiments en états-majors, jusqu’au grade de 

colonel. 

« Je l’ai croisé quelques années plus tard », dit l’un d’entre nous. « Il était resté fidèle à lui-même : singulier 

et excellent camarade, fin et élégant en toutes circonstances ». 

Un autre : « il restera dans mon souvenir un homme de foi et de conviction, d’une grande discrétion ». 

Et un autre encore : « J'ai le souvenir vivace d'un camarade espiègle, qui, à force de questions apparemment 

anodines, vous amenait à vous découvrir et à livrer votre personnalité. 

Il me laissera pour toujours une image lumineuse ! ». 

 

Cher Éric, c’est en raison de ce triple lien que nous sommes là avec quelques camarades et quelques épouses 

pour te saluer une dernière fois et pour entourer les tiens. Liens entremêlés de camaraderie, de fraternité 

d’armes et d’amitié qui forment comme une tresse quasi-indestructible et qui, étrangement se renforcent avec 

le temps. Ce sont ces liens qui t’ont conduit à m’écrire un mail de reprise de contact il y a six mois, alors que 

nous n’avions pas échangé depuis des années. 

Chère Eliane, vous ses enfants et ses petits-enfants vous pouvez être fiers de lui comme nous sommes fiers 

de notre camarade, de notre frère d’armes et de notre ami. 

F. Barral 

Promotion capitaine de Belsunce 

 


